
Bertrand Tierce, Chroniques & Actions, 200, rue de l'Ancienne Poste, 76520 Franqueville-Saint-Pierre. Tél. 0611108122 – bertrand.tierce@wanadoo.fr. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Depuis 5 jours, on en parle beaucoup. Amandine Petit, une jouvencelle 
du comté de Caen, est devenue "Damoiselle de France", le symbole de 
la force et de la beauté dans un royaume assombri par la crise. 
• "Elle est Normande, s'enorgueillissent les seigneurs du duché, sa 

lumière vient de chez nous, elle est l'image de notre renouveau". 
• Le duc Hervé, le prince Sébastien d'Outre-Mer et le comte Joël de 

Caen l'ont immédiatement félicitée, depuis, d'autres l'ont fait, mainte-
nant, ils veulent la rencontrer : "on mettra nos plus beaux pourpoints". 

Il faut dire qu'à leurs yeux, Amandine est une heureuse apparition, ils 
veulent croire que sa victoire est la promesse de jours meilleurs ; pour 
célébrer Noël, tous les signes sont bons : "le signe du renouveau ?" 

Quelle est la situation du duché ? 
Il est affaibli par l'épidémie et ses sujets sont inquiets. 
• La peste est toujours là, hospices et dispensaires sont trop remplis,  

depuis 10 mois, 2020 Normands ont été rappelés à Dieu. Amen. 
• La Normandie est vide. Les horsains sont absents, même les pèlerins du 

Mont-Saint-Michel sont rares. Résultat, les aubergistes et les boutiquiers 
s'appauvrissent, les artistes, les jongleurs et les forains aussi. Tristesse. 

• Ce n'est pas mieux du côté des grandes manufactures : incertitudes. 
Les principales activités sont touchées, on s'inquiète même pour les 
producteurs d'huile de naphte présents sur la Seine. Du jamais vu. 

• Sur les quais du Havre et de Rouen, les cargaisons sont moins lourdes, 
les va-et-vient plus espacés. Moins de navires, moins de richesses. 

• Au bout du compte, c'est le nombre des meurt-de-faim qui progresse. 
Les 5 baronnies se préparent à affronter cette nouvelle vague de 
pauvreté, le duché comptera bientôt plus de 500 000 miséreux, soit la 
population du comté de Rouen, une vaste cour des miracles. 

Non. Il n'est pas sûr que le pouvoir symbolique de la "Damoiselle de 
France" sera suffisant pour redonner l'espoir ; le début de la vaccination 
et la mise en œuvre des plans de relancement du roi et du duc seront 
assurément plus efficaces, il n'empêche que les Normands ont besoin 
d'y croire et d'être fiers d'eux-mêmes pour avancer, l'effet "Amandine" 
peut se manifester à ce niveau-là. Pourquoi pas ? 

Où en est le plan de relancement du roi ? 
Le bailli Pierre-André Sorti-du-Rang vient d'en décrire les premiers effets. 
En Normandie, 22,4 millions de ducats ont déjà été engagés pour les 
maçons-bâtisseurs, 31 millions de plus le seront l'an prochain, et 162 
millions sont prévus pour rénover les bâtiments publics. C'est bien. 
• 26 manufactures normandes sont aussi soutenues par le trésor du roi, 

des milliers d'apprentis vont être formés aux métiers : "toutes ces 
actions sont menées en bonne intelligence avec le duc". Mais ce n'est 
qu'un début, il faut accélérer, les six prochains mois seront difficiles. 

 
 
 
 
 

                La Normandie 
au temps de l'épidémie 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L'énergie de maître Lévy. 
Face à la crise des manufactures, 
le duc Hervé veut développer 
l'industrie des énergies afin d'en 
faire l'une des "signatures" de la 
Normandie dans le royaume.  
• C'est pour cela qu'il a toujours 

honoré sire Jehan Bernard Lévy, 
le maître de la compagnie 
d'électricité de France, qui veut 
justement renforcer ses capacités 
de production. 

• Il s'en trouve aujourd'hui récom-
pensé puisque ledit Lévy vient 
d'annoncer la possible cons-
truction à Penly, dans la vicomté 
de Dieppe, du deuxième EPR du 
royaume, un chaudron atomi-
que de grande puissance, si le roi 
est d'accord. 

• Avec Hervé, tous les "grands" se 
félicitent de cette annonce qui 
est la promesse d'un chantier de 
15 milliards de ducats, avec du 
travail pour des milliers de man-
ouvriers pendant des années : 
"nous en avons besoin !" Si le roi 
dit oui, les bâtisseurs pourraient 
commencer dans trois ans. 

• Mais tout le monde n'est pas 
d'accord. Les amis de la terre 
dénoncent cette folie, pour eux, 
l'EPR est un chaudron diabolique, 
une dangereuse sorcellerie : "on 
ne se laissera pas faire…"  

Pendant ce temps-là, le duc et ses 
pairs vantent aussi les éoliennes et 
l'hydrogène : Normandie = énergie 
! 
 
 
 
 
 
 
 
 

Élisabeth dit non. 
Un instant pressentie pour porter les 
couleurs du roi contre le duc Hervé 
lors que la prochaine acclamation 
régionale, Élisabeth Borne a finale-
ment dit non : "j'ai  beaucoup 
d'autres choses à faire à Paris…" 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La damoiselle de France … 
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